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 Prédication pour le dimanche 21 avril 2024 
Jubilate / La nouvelle création 

2 Corinthiens 4.14-18  
 

Lire 2 Corinthiens 4/ 14-18 

Dans cette deuxième lettre, Paul s’adresse aux 
Corinthiens et proclame que la mort et la résurrection de Jésus 
sont au cœur de notre vie. Ces réalités nous habitent et nous 
transforment en toutes circonstances. L’apôtre Paul vient de 
vivre des événements tragiques et face à l’église de Corinthe, 
il s’exprime d’une façon très personnelle. Le pasteur Maillot 
a intitulé son commentaire de la 2ème épitre aux Corinthiens, 
« l’Eglise sous la croix ». En effet, la souffrance, le danger de 
mort, les risques encourus au cours des voyages 
missionnaires, les persécutions émaillent ces écrits. Mais au 
début de cette lettre, il s’agit d’une autre sorte de souffrance, 
la communauté de Corinthe, si chère au cœur de Paul, s’est 
laissée séduire par des soi-disant super apôtres qui dénigrent 
Paul et remettent sa prédication en question. Paul est critiqué, 
il se sent rejeté par cette communauté si vivante mais aussi 
tellement turbulente, qui connait de fortes tensions entre les 
chrétiens d’origine juive et ceux venant du paganisme. Il aime 
cette église où la vie et l’enthousiasme circulent au prix de 
doctrines et de comportements parfois déviants. Dans le 

chapitre 2 de notre épître, Paul se sent attaqué 
personnellement, remis en question dans sa légitimité 
d’apôtre par un membre de l’église. Son affliction est grande, 
sa tristesse est telle qu’il change ses projets de voyage et 
renonce à sa visite à Corinthe de peur d’aggraver la situation 
par sa présence. Cette souffrance psychologique dirions-nous 
aujourd’hui, semble beaucoup plus affecter Paul que les 
tribulations physiques et extérieures qu’il a subies jusqu’à 
maintenant. Où trouver le réconfort et la consolation, où 
puiser la force de continuer sans désespérer ? Paul prend 
conscience de sa fragilité et d’une éventuelle faiblesse. Ces 
événements ont un parfum de mort mais Christ a connu cette 
mort sur la croix et Dieu l’a ressuscité. Paul vit cette réalité 
dans sa chair et dans son esprit et il retrouve l’espérance et le 
courage de continuer son ministère. Dans les quelques versets 
qui précèdent notre texte, voici ce qu’il dit : « Nous sommes 
pressés de toute manière, mais non réduits à l’extrémité ; dans 
la détresse, mais non dans le désespoir, persécutés mais non 
abandonnés, abattus mais non perdus ». Pourquoi cette 
résilience, sinon parce que Jésus vit en lui et que sa mort et sa 
résurrection sont présentes à l’intérieure de sa vie. Paul 
voudrait convaincre les Corinthiens que la faiblesse et la 
souffrance ne sont pas une malédiction divine mais au 
contraire, qu’elles contribuent à nous rapprocher de Christ et 
du sens profond de l’évangile. Paul évoquera cette magnifique 
image au verset 7 : « Nous portons ce trésor dans des vases 
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d’argile afin que cette grande puissance soit attribuée à Dieu 
et non pas à nous ». 

Au chapitre 12, Paul répondra aussi à ses détracteurs, 
que sa maladie « écharde dans la chair », que Dieu n’a pas 
voulu lui enlever malgré sa prière, peut être une bénédiction. 
Grâce à elle, il a pris conscience que ce n’est pas lui l’auteur 
de ce formidable travail missionnaire mais que c’est Dieu qui 
agit en lui, même dans son extrême faiblesse. La réponse de 
Dieu à la prière de demande de guérison, c’est ce magnifique 
verset 12/9 : « Ma grâce te suffit car ma puissance 
s’accomplit dans la faiblesse ». 

Nous arrivons alors au cœur du message de notre texte : 
« C’est pourquoi, nous ne perdons pas courage. Et lors même 
que notre homme extérieur se détruit, notre homme intérieur 
se renouvelle de jour en jour » (4/16) ». Ici Paul ne nous parle 
pas de l’opposition corps et âme, chère à la philosophie 
grecque, ni même de l’homme ancien devenu l’homme 
nouveau, mais il nous parle de l’être intérieur qui grandit au-
dedans de nous alors que l’être extérieur s’use et dépérit au 
contact des aléas de la vie extérieure. Ces deux êtres ne font 
qu’un mais l’être intérieur nous porte et nous ressuscite 
chaque jour.  

Comme ce message est d’une brûlante actualité ! Notre 
société nous appelle sans cesse à vivre à l’extérieur de nous-
mêmes, elle ne nous laisse pas le temps de nous intérioriser. 

La vie de couple où les deux parents travaillent est une course 
continuelle et pour occuper les enfants, ces parents leur font 
faire beaucoup d’activités sportives et culturelles, si bien que 
les jeunes n’ont plus le temps d’aller   à l’école biblique ni au 
catéchisme. Les jeux vidéo remplacent la lecture et occupent 
tout leur espace ne laissant pas aux enfants, le temps de leur 
vie intérieure, contemplative et méditative. Par ailleurs, la 
publicité nous inonde de prospectus pour voyager et oublier 
notre vie quotidienne. Quand avons-nous le temps de lire la 
Parole biblique, de la méditer et d’écouter ce qu’elle a à nous 
dire ? Quand avons-nous le temps de prier, de laisser la parole 
nous pénétrer et nous transformer ? Quand prenons-nous le 
temps de contempler les merveilles de la nature, de nous 
reposer, de sentir combien la vie est un don précieux ? La 
lecture de la Parole, la prière, le repos, l’abandon dans les 
mains de Dieu font grandir en nous la vie intérieure tout au 
long de notre vie et même si des événements tragiques nous 
font désespérer, notre vie intérieure pourra les traverser, 
confiant que Dieu agit dans nos vies. Ce renouvellement 
quotidien nous conduit vers l’éternité, la mort ne nous effraie 
plus car la résurrection a commencé à agir en nous à l’intérieur 
de notre être. L’apôtre nous exhorte à nous réjouir même au 
travers de l’épreuve, nous sommes ces vases d’argile qui 
portons un trésor infiniment précieux, même si ce vase un jour 
est fendu ou ébréché, il en laissera davantage passer la lumière 
de l’intérieur.  
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Quelle consolation pour les personnes âgées de savoir 
que même si leur corps se détériore, leur être intérieur peut se 
renouveler chaque jour ! Quelle espérance pour tous que rien 
ne nous séparera de l’amour que Dieu a manifesté en Jésus-
Christ ! Notre foi nous fait traverser les épreuves car selon le 
mot d’ordre de ce dimanche : Si quelqu’un est en Christ, il est 
une nouvelle création, les choses anciennes sont passées, 
voici toutes choses sont devenues nouvelles » (2 Cor. 5/17). 

Grâce soit rendue à Dieu, pour son don ineffable ! 

Amen 

Françoise Gehenn, pasteure à la retraite 

 

Cantiques proposés :  

ARC 313 : O Dieu des grâces éternelles… 

AL 21.09 : Viens en cette heure… 

ARC 247// AL 41.11 : Célébrons le Seigneur… 

ARC 539 // AL 36.19 : Non point à nous Seigneur… 

ARC 242 // AL 41.03 : Dieu des louanges soit béni… 

ARC 255 // AL 41.05 : Nos cœurs te chantent… 

 

 

Prière d’intercession : 

O Seigneur, nos vies sont souvent si chaotiques, remplies 
d’occupations superficielles, aide-nous à prendre le temps du 
repos, du recueillement, d’être à l’écoute de ta Parole et d’en 
vivre, fais grandir notre vie intérieure. 

Nous te prions pour tous ceux qui sont dans l’épreuve, les 
malades, les endeuillés, les chômeurs, les prisonniers, fortifie 
leur être intérieur pour qu’ils puissent traverser ces moments 
douloureux et repartir en nouveauté de vie. 

Nous te prions pour nos jeunes et nos enfants afin que tu les 
guides et les conduise sur le chemin de la foi. 

Prends pitié de la faiblesse de ton Eglise, fais qu’elle soit le 
vase d’argile qui porte le trésor de l’évangile. 

Tous ensemble, nous t’adressons la prière que tu nous as 
apprise : 

Notre Père 

 


